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FAITS DIVERS. coup AUDAcIEUx.- La semaine dernière, tieux. L'intérêt personnel égare facilement
trois individus sont entrés dans la rési- les esprits les plus droits, et l'on voit sou-

L'AMOUR DES DIAMANTs.- On sait quelle dence de M. Ilenry Biefke, no. 141, Amity vent,-mais pas toujourp, -deux plaideurs
grande passion le duc de Brunswick avait st. Mme Biefke était seule à la maison, être de bonne foi.

grassisepdevant le puano.éAvantsqu'elleaatt8pour les diamants. Il mettait son bon- .sise devant le piano. Avant qu'elle ait
heur à en porte à ses gilets à ses che- eu le temps de pousser un cri, les maltfi- Pheurà,enmporeàsessous-de-p . seteurs l'ont saisie, lui ont versé dans la Une notabilité est morte ces jours-ci. emises, même àisesrsou-e-pes.éins bouche une liqueur qui lui a instantané- Je veux parler du célèbre tailleur Du- svait la nuit pour contempler ses écrins ment fait perdre connaissance, l'ont atta- sautoy, dont la boutique du boulevard estCtte maile navait fait que croitre avec chée solidement à l'un des pieds du piano, si connue des flâneurs.
avec ses pierreriet, àvun tel pont nl puis ont dévalisé tout le logis, sans oublier, Il faut bien le dire, la race des grands
fût regardé comme personnellement offen- les bagues et les boucles d'oreilles que tailleurs se perd. La confection, de plus
s, si quelqu'un de son entouraMme Biefke avait sur elle. Les bandits en plus envahissante, aura bientôt fait dis-n
pems quelu nuern eoresctai avaient mis tout leur butin dans une caisse paraître ces artistes en pantalons. - d

I sesentait déjà touffrantq le qu'ils allaient emporter, quand l'appari- iDusautoy avait gagné une fortune consi-

shah (le Perse vint à oenève. Toute la tion inopinée de M. Biefke leur a fait dérable. Après quoi la fantaisie lui vint deN
-i prendre la fuite. aoccuper de politique et de fonder des

ville, naturellement, parla des diamants -- journaux.
du roi des rois. Le duc de Brunswick j'imaglo
affecta un grand dédain pour la verroterie TOURMENTE.-Le 28 septembre, Jacmel et Jimagine que cela devait produire quel-
de Nassr-ed-Din: mais le jour de la récep. d'autres villes au sud d'Haiti ont été visi- clientèle et amener un certain nombre detion officielle du shah par le gouverne. tées par une terrible tourmente qui a dé-
ment cantonal, il voulut savoir à quoi s'en moli nombre de maisons, déraciné des quiprouos.
tenir sur ces fameux diamants dont tous quantité d'arbres et causé la mort de plu- D'où des dialogues de ce genre:
lesjoraxaaetpbiladsrpin sieurs personnes. Les. dommages mari- -Monsieur Dusautoy, je ne suis pas con-esjournaux avaient publié la description. ser esne.Lsdmae ai tent de votre article de ce matin.Il se leva, malgré les conseils de ses fami- times sont considérables. Les effets de la -Comment, monsieur?liers, et, apres s'être contellé de tous ses tourmente nontétressentis Port -Il est décousu.
joyaux, il alla faire visite au souverain per. au-Prince ni à Aux-Cayes. -Décousu Ié..Qu'on me fasse venirsan.-t

Il ne tarda pas à rentrer à son hôtel pro- C'est M. Homier qui, se trouvant en tous mes commis......Alfred ! Gustave 1......
fondément affecté, car il s'était senti vaincu face du Palais de Jus'ice avec plusieurs Qu'est-ce qui a livré à monsieur un paletot
dans ce duel aux diamants. Il se remit au personnes au moment où passait le convoi décousu ?
lit et le mal dont il souffrait s'agrava con funèbre d'un des plus riches it de -Mais non, mon cher monsieur Dusau-
sidérablement. Le délire le gagna peu de Montral, dit à ceux qui encitoyens toy, je parle de l'article de vote journal.
jours après, et dans les phrases entrecou- -Tenez, messieurs, vous avez une bonne -Ah ! pardon,je cnondaisr; cest juste-
pées qu'il prononçait, il était sans cesse occasion de taire de l'argent. Cet homme -Monsieur Dusautoy, je suis fort sur-question des diamants du shah. Une qui vient de mourir était très.riche. Il a
congestion célébrale ne tarda pas à l'em- ordonné dans son testament qu'on don- pri e l
porter. nât $10 à tous ceux qui assisteraient à son -comment cela?

A quoi tiennent les millions cepen- enterrement. -Vous avez perdu toute mesure 1
dant! Cet excentrique personnage passait Son ton était si convainquant que les -Par exemple, monsieur,janais la feuille
sa vie à fiair-e et à défair'e des testa- bonnes gens qui l'entendaient le crurent que je dirige n'a été plus modérée.
ments. Toutes les semaines il changeait et coururent se mettre à la suite d saconvoi -- I n'est pas question de votre feuille...
d'héritier comme de perruque. Si le shah funèbre. M. Homier leur avait dit qu'on h Je veux vous parler de la redingote que
de Perse n'était pas venu à Genève la retirait les $10 en arrivant à l'église, en s'a- vous m'avez envoyée aujourd'hui; elle est

mort du duc de Brunswick aurait s'ns dressant au Suisse qu'il leur avait dépeint. deux fois trop longue, trois fois trop large,
doute été moins prompte, e t il est fort à En effet ils n'eurent -en de plus pressée d
supposer dès lors, que la ville de Calvin en entrant dans l'église que de tendre la ij s .
n'aurait pas recueilli son opulente suc- main au Suisse en lui disaut qu'ils voulaient a peler un de mes rédacteurs ardon uncession, avoir les $10. Le Suisse eut toutes les app , pi u

peines du monde à les détromper, et peut' de mes coupeurs......... Alfred! Gué tave 1
s'en fallut qu'il n'y eut une bagarre. comment a-t-on livré à monsieur un pre-

Un citoyen du nom de Laberge avait mier Paris. . . . non, une redingote, comme
ouvert une ruelle publique sur son terrain -. celle dont il se plaint?......
et l'avait décoré d'une inscription su- Le 19 juillet 1870 la guerre est déclarée; Depuis la chute de l'empire, l'honorable
perbe. Il arriva que des malins eurent la nos regiments sont, en toute hâte, envoyés M. Dusautoy vivait beaucoup plus obscur.
fantaisie de lire la planchette à leur à la frontière; malgré l'infériorité du nom Il a fallu que la mort vint rappeler son
manière et que l'on connut bientôt dans bre on espère pouvoir prendre l'offensive. nom pour faire un moment trêve à l'oubli.
tous le quartier: Laberge l'anic! car notre Mais le temps s'ecoule, et, nous ne par-
homme avait voulu se payer une inscrip venonq pas à organiser nos forces. Vivres,enommeae.vmun ionsuoldatstoutrmnque à a foistion en langue anglaise: Laberge lane. m tions, soldats, toucomanque à la fois. L'empereur Alexandre II est un infatiga-
Pour-quoi afficher son surnom, disait un Egne, ble et intrépide chasseur. Lorsque sa pas-
voisin, il était suffisamment connu aupara- prévu, préparé de longue date. sion l'entraîne, il ne cnnaît pas d'obsta-
vant. Nous sommes écrasés a Wissembourg, à ces, et il dédaigne à tel point le danger

Woerth, a Forbach.que, plus d'une ois, les diplomateétran.
~Petite définition enfantine: L'invasion est commencée. gers admis à prendre part aux exploits cy-- I Pour la première fois, depuis plus de c-gr di rnr ataxepot yata (cinq ans). négétiques du czar ont dû maugréer inté-

-Petite sSur, qu'est-ce que c'est que quante ans, la victoire nous abandonne. rieurement contre la haute faveur dont
la dy-seateriea? lais tu? Du moins, la lutte sera acharnée et ce avaient eté honorés.

--Tata à Toto (avec hésitation et légère n'est que pas à pas que l'ennemi pourra On se souvient sans doute que l'empe-
grimace.-Tu ais bien. . .. c'est... .quand avaUn stant surprises nos troup reur de Russie faillit il y a quelques an-
on mange trop de melon. U ntn upienstopss e

forment: deux armées sont sur pied. nées, devenir victime de son imprudence,
for à et rime t Brnie. dans une chasse à l'ours. Se repliant devant

Pour célébrer la libération du territoire Rézonvie mais cercleaeand des rabtteurs, le redoutabl
français, Victor Hugo a écrit une pièce de reormer autour d'elle après Gravelotte. r poin roisur empereur, apr
ver s. ra joie n'était pas complète. Peut- s s de e. avoir ete manqué par deux ou trois veneursý-ajoi néLat as ýbPlèe.Peu-i L'autre, après une resistance désesperee, que l'mtinrendait maladroits. Quelquesêtre l'idee que la monarchie allait, rempla- est forcée de déposer les armes à Sedan. 'nquen eoredt maitdrait duelquere
cer la république lui fit dire en terminant La France n'a plus d'armées ; ses géné- estants encore, et c'en étai leit du maître
* qu'il avait un Etna sur la poitrine." On a raux sont prisonniers. de toutes les Russies ; mais le czar ne per-
beaucoup ri de cette expression, et les Les armes, les soldats, l'argent, tout man. dit rien de son calme habituel ; il epaula
journaux s'eu amusent encore tous les que à la fois. 1a carane.Plisarrive t ors tdi.
jours. Voici la dernière scie que le Gaulois N'importe: pendant quinze ans la France pas de distance. Puis au moment où cel i-
lui monte a ce sujet: a lutté contre toute l'Europe; elle ne peut ci se dressait étendant ses griffes acérées,

Hier soir, M. Bourladet, bonnetier en succomber ainsi, il lui fracassa le crâne.
gros, domicilié rue Saint Denis, dans le Paris ferme ses portes et arme ses ren-, L'ours et le loup, voilà les fauves que
centre de la Jabrication, comme disent les parts, la province tout entière se soulève. l'empereur de, Russie chase de préférence.
concierges de ces parages, se trouve indis- En quelques mois, en quelques jours, Sa meute spéciale pour la poursuite de
posé. Mystère! de nouvelles sont levées. Ce ne l'ours fait l'admiration de% connaisseurs.

Le médecin. appelé en toute hâte s'as- sont plus, lstroupes soC'l ese Réznl est une race de véritables molosses, bienhts'-sotpuhélas!1 les soldats de Rézonville difrnedshnesnli tdscin
seoit au pied du malade et lui tàte le et de Wissembourg. Mais le Français se courents desune rsLangais es schiens
pouls. forme vite au feu. courants de France. Leur larges mchoires

-Réflexion faite, dit-il après une consul- Il faudra cinq mois encore aux Prussiens sont faites pour le combat acharné! en les
tation sérienise, madame Bourladet vous pour triompher de cette résistance. Ces voyant, on comprend qu'il ne doivent pas
fera pour cette nuit un cataplasme de bataillons de conscrits, mal amés, à peine facilement lâcher prie. Leurs pattes sont
graine de moutarde. equipés, leur tiendront tête, et plus d'une robustes et rtement musclées ; tout e

La nuit arrive, le cataplasme est posé: jfois l'Allemand étonné sera obligé de s'ar- corps est chîrpente avec une extrême soh-
Bourladet, geint et invoque les mànes de jêter dans cette course à travers la Firance. dité. Ce sont des chiens qui peuvent passer
ses aïesux bonne tiers comme lui. N'importe il faut se rendre. des semaines <ntières en plein air, parqués

-- Qi'as-tu donc, mon chéri? murmura Paris ne peut plus continuer la lutte : au milieu d'une forêt de sapin, supportant
Adélaide, l'épouse de ses rêves. Tu nos armées, successivement écrasées par le froid, la bise et la neige, attendant que
sembles souffrir beaucoup ; ce cataplasme l'ennemi, ont reculé à l'extrémite de la les piqueurs les lancent sur une piste.

tebOe...............France.
--Ne m'en parle pas, mignonne; j'ai Le 28 janvier 1871, les forts de la capi. Le in xretanelmne

un Etna sur la poitrine, tale cessent de tirer : la guerre a duré six ALesérion dexeériese anuleet, on
mois.Agre esressdpeaine n

évalue les pertes à $50,000. Les habitantsERRI'UIR.- Il y a quelques temps, un di-- de ce paya abattent les forêts, afin de semanche au soir, Giles Taylor.JTohn Donahue, ' Entre honnètes gens, il n'y a pas be- ipréserver, disent-ils, des attaques des
Thomas Maguire et Michael Capens, étant soin d'actes !" bêtes féroces. Un M. Charet, s'est voué
tous quatre dans leur~ pension, n. 101, Hudi- C'est la sagesse des nations qui dit cela Iexclusivement à l'extermination de ces
son st., I un dleux proposa de vider le etrqi le disant, se trompe du tout au animaux, et pour y réussir il vient d'i.-
contenu d une bouteille placée sut- la che-, tout. C'est au contraire entre fripons que maginer une cage en fer de 10 pieds de
minée, et qui coiteniait, pensaient-ils, du *les actes les plus soigneusement formulés longî.eur, 6& pieds de largeur et autant de
vin de cerises. La b)outeille fut bue. Le 'sont parfaitement inutiles, attendu que les hauteur. Son plan est de placer la cage,
pretendn vin de cerises etait une lotion' contractants ont toujours trois moyens de adroitement munie d'appât, dans les en-
pour rhunmatismnes. Taylor et Donahue, en Ise lier et dix moyens de se délier ; enfin droits les plus fréquentés par les lions,
sont morts : on esj ère sauver les deux c'est surtout entre honnêtes gens que tout de prendre ceux-ci vivant s et de les tr-ans-
autres. doit être écrit avec le soin le plus minu- porter dans quelque ménagerie.

GEORGE Y O N
MARCHAND DE PoELES,

PLOMBIER ET FERBLANTIER.

NO. 241. RUEST. LAURENT, MONTREAL.

OUT en remerciant mes nombreuses pra-T tiques et le public en général de i'encourage-
ment libéral que j'ai reçu, j'ai le plaisir d'annoncer
que je viens de recevoir un assortiment très-considé-
rable de poëles d'hiver des patrons les plus nouveaux
et le système le plus économique aussi un assorti-
ment de champlures importées..i outes commandes
exécutées avec soin. Une visite est respectuse-
ment sollicitée.

SIROP DE GOMME D'EPINETTE
ROUGE DE GRAY.

ES effets de la Gomme d'ipinette Rouge
dans les maladies des Poumons et de Qorgo,

que la Toux, le Rhume, l'Asthme, la Bronchite
etc., sont vraiment étonnants. Dans cette pr(-para-
tion, toutes les excellentes propriétés de la Gomme
y sont soigneusement gardées.

Prix 25 ontins par bouteille. A vendre chez tov
lesprincipaux pharmaciens du Canada. Engroseten
détail ches le ->réparateur

HENRY R. GR.ÂY
144 Rue St. Laurent,

4-t.7» Mî(EtabliO b% 1.

POUDRE ÂLL EXLNDE,
SURNOMMEE

T HE ÏCOOKS F RIE ND
NE FAILLIT JAMAIS, ET EST VENDUE CHEZ

TOUS LES EPICIERS RESPECT AbLKS. 4-N8 Zz.

1450,000 VALANT
CONSISTANT EN *

Il A ID ES F AIT E S.
DRAPS, "TWEEDS "CASIMIRES, CHAPEAUX,

MERCEIES, &c., &o., &c.
Habillements faits à ordre, aux prix les plus réduits

et avec promptitude.
une visite est solicitée.

4-27.
R. DEZIEL,

il, Rue St. Josepb-

USINES À MÉTAUX DE LA PUISSANCE.
(Etablies en 1828.)

CHARLES GARTH & CIE.
MANUVACTURIBRs ET IMPORTATEURS

T E CUIVRE à l'usage des plombiers, ligé-D, nieurs et ouvriers, d'appareils à vapeur et à
gaz, usines à cuivre et à fer, etc.. etc.

on entreprend aussi le chauffage des bâtiments
publics et privés, les conservatoires, les serres, etc.,
par le moyen de la vapeur ou de l'eau chaude.

Bureau et Manufacture
No. 536à542, RUE CRAIG,

MONTREAL. 4-25%z

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL.

ES COMMISSAIRES nommés -pour cons-
L truire le Chemin de Fer Intercolonial, dons
nent avis public qu'ils sont prêts à recevoir de-
Soumissions pour la construction d'un -Terminus
à e-au profonde," à la Point-au -Père.

On peut voir les plans et devis. aux bureaux des
Ingénieurs, à Ottawa et Rimouski, le et après le
Vingtième jour de NovEMBRE rprochain.

Des Soumissions marquées , Soumissions Pour le
Havre et ligne d'embranchement." seront reçues au
Bureau des Commissaires, Ottawa,rursqu'à six hrs.
p.m. du VINGTIÈME jour de Décembre prochain..

A. WALSH,
ED. H. CRANDLER,
C. J. BRYDG ES,
A. W. McLELLAN,

Commissaires.
Bureau des Commissaires,

Ottawa, 17 Oct., 1873.

1878.

NOUVEAUX POËLES
DE PASSAGE

A CHARBON
cREz

L. J. A. SUIRVEYER,
524, RUE CRAIG, MONTREAL. 4-24ZZ
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SALON DES MODES.
ME. ANNE DE FUNKAL venant direc-

tement de Paris, vient d'établir ici, rue de
niversité, No. 55, coin de la rue Ste. Catherine,

er étage, un salon ds modes. Ftant munie de oha-
eaux, parures, fleurs et gilets de la dernière moode,

elle se recommande a la classe fashionable, en as-
urant une exécution prompte .e toutes les coin-
mandes. 4-46-2 f

EVITEZ LES CHARLATANS.

Une victime des indiscrétions de la ieunesse, qui
causeut la débilité nerveuse, le dépérissement pre-
maturé, etc., ayant en vain essayé de tous les re-
mèdes annoncés, a découvert un moyen bien simple
de s'en guérir, qu'il enverra gratis à ceux qui souf-
frent. Adres.er, J. H. REEvEs, 78, rue Nassau,
New-York. 4-40-1 an.


